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Deuxième étape : Prenez connaissance de la scène ci-dessous 
(naissance du Rhinocéros). 

À noter : Le rhinocéros apparaît presque toujours hors-champ, seuls les personnages le voient. 
Le spectateur l’entend, l’imagine, le sait parce que les personnages le disent, mais il ne le voit 
pas. La seule fois où le public voit un rhinocéros, c’est dans l’Acte II, tableau II lorsque Bérenger 
rend visite à Jean. Il s’agit d’un extrait – la scène est très longue.

« JEAN, sans écouter Bérenger.

À vrai dire, je ne déteste pas les hommes, ils me sont indifférents, ou bien ils me dégoûtent, 
mais qu’ils ne se mettent pas en travers de ma route, je les écraserais. 

Depuis un instant, Jean parcourt la chambre, comme une bête en cage, d’un mur à l’autre. Bérenger 
l’observe, s’écarte de temps en temps, légèrement, pour l’éviter. La voix de Jean est toujours de plus en 
plus rauque. 

BÉRENGER

Ne vous énervez pas, ne vous énervez pas. 

JEAN

Je me sentais mal à l’aise dans mes vêtements, maintenant mon pyjama aussi me gêne. 

Il entrouvre et referme la veste de son pyjama. 

BÉRENGER

Ah ! mais, qu’est-ce qu’elle a votre peau ? 

JEAN

C’est ma peau, je ne la changerai certainement pas contre la vôtre. 

BÉRENGER

On dirait du cuir. 

JEAN

C’est plus solide. Je résiste aux intempéries. 

BÉRENGER

Vous êtes de plus en plus vert. 

JEAN

Vous avez des visions, vous avez encore bu. 

BÉRENGER

Je vous ai promis de m’amender, j’écoute les conseils d’amis comme vous. 
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JEAN

Je m’en fiche. Brrr... 

BÉRENGER Que dites-vous ? 

JEAN

Je ne dis rien. Je fais brrr... ça m’amuse. 

BÉRENGER, regardant Jean dans les yeux.

Savez-vous ce qui est arrivé à Bœuf ? Il est devenu rhinocéros. 

JEAN, s’éventant avec les pans de sa veste. Brrr... 

BÉRENGER

Ne plaisantez plus, voyons. 

JEAN

Laissez-moi donc souffler. J’en ai bien le droit. Je suis chez moi. 

BÉRENGER

Je ne dis pas le contraire. 

JEAN

Vous faites bien de ne pas me contredire. J’ai chaud, j’ai chaud. Brrr... Une seconde. Je vais me 
rafraîchir. 

BÉRENGER, tandis que Jean se précipite dans la salle de bains.

C’est la fièvre.

Jean est dans la salle de bains, on l’entend souffler, et on entend aussi couler l’eau d’un robinet.

Tant pis, je téléphone au médecin. 

Il se dirige vers le téléphone, puis se retire brusquement, lorsqu’il entend la voix de Jean. 

JEAN

Alors, ce brave Bœuf est devenu rhinocéros. Ah ! ah ! ah !... Il s’est moqué de vous, il s’est 
déguisé. (Il sort sa tête par l’entrebâillement de la porte de la salle de bains. Il est très vert. Sa bosse 
est un peu plus grande, au-dessus du nez.) 

BÉRENGER se promenant dans la pièce, sans regarder Jean. Je vous assure que ça avait l’air très 
sérieux. 

JEAN

Eh bien, ça le regarde. 

BÉRENGER, se tournant vers Jean qui disparaît dans la salle de bains. Il ne l’a sans doute pas fait 
exprès. Le changement s’est fait contre sa volonté ».


